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voit de traces de l ’outil appelé boucharde que dans certains monuments
du Midi bâtis de grès dur , comme à Carcassonne , par exemple , et cet
outil n ’apparaît-il que fort tard , vers la fin du xv ° siècle. Encore n ’est -il
pas bien certain qu ’il fût fabriqué comme celui que l ’on emploie trop
souvent aujourd’hui . C ’était plutôt une sorte de grosse bretture à dents
obtuses , au lieu d ’être coupantes. Jusqu’à la fin du xv ° siècle , la taille de
la pierre , en France , est faite avec une grande perfection , souvent
avec une intelligence complète de la forme et de l ’effet à obtenir . Les

parements unis ne sont jamais traités comme les moulures . Le grain de
la bretture , et plus tard de la grosse ripe , apparaît sur ces parements ,tandis qu ’il est à peine visible sur les parties profilées . Des détails polisviennent encore donner de la variété et du précieux à ces tailles.

Avec le xvi e siècle , trop souvent la négligence, l 'uniformité , le travail
inintelligent, remplacent les qualités de tailles qui ressortent sur nos
vieux édifices . Puis , depuis le milieu clu xv ° siècle , on ne mettait plus
guère en œuvre que les pierres tendres à grain fin et compacte, comme
la pierre de Vcrnon , les pierres de Tonnerre, le Saint -Leu le plus serré.
11 n ’était plus possible , sur ces matériaux, de se servir de la bretture ,on employait les ripes grosses et fines . Ces outils ont l ' inconvénient,pour les parements unis surtout , si l ’ouvrier n’a pas la main légère,d ’entrer dans les parties tendres , et de se refuser à attaquer celles quisont plus dures . Il en résulte que les surfaces ripées sont ondulées, et
produisent le plus fâcheux effet sous la lumière frisante. On en vient à
passer le grès sur ces parements pour les égaliser , et cette opérationamollit les tailles , leur enlève cette pellicule grenue et chaude qui ac¬croche si heureusement les rayons du soleil . Les moulures, les tapisse¬ries , prennent un aspect uniforme, froid , mou , qui donne à un édificede pierre l ’apparence d ’une construction couverte d ’un enduit.
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